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LE CAP D'ENOT EST PNNE 
ET LA PARTIE COMMENCE ! 
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MAIS LAISSONS JEAN NOUS DONNER 
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MQU'EST-CE QUE TU FABRIQUES. ? 
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E7- BOUET, FOU DE RAGE», 
MOI EEE CAMARADES CONT/ = 
NUER LE JEU EN LE NEGLI- 
GEANT COMPLÉTEMENT.. 
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LES ENFANTS VOICI 
M LOUIS CAVENET, 
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D DEUX MATCHES AVANT DE PREN- 
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FAIRE LE MALIN,A 
FAilLi TOUT PER- 
DRE. SOUHAITONS 


QUE CETTE LEGO. 
LUI SOÏT SALAIRE 
ÊT @U AVEC LADE 
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LE COURS DE GREC 
in neuvième préparatoire, le 
fesseur vient d'expliquer l'al 
phabet grec. 

La première lettre de cet 
alphabet est donc « Alpha », dit- 
11. Mais lequel parmi vous pour- 
ra me dire qu'elle est la der- 
nier 

Dans le fond de la classe, un 
doigt se lève 
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COMIQUES 


Et Pierrot de répondye 
Le gazon, Voyons ! 
(Envol de JP. 
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man Mol, msleul.…. Cest Ro à RER 
Re sene se passe nn dimanche mn mé A e GSReE. MÉTOUR D VOYAGE 

lo cadre prestigieux se Je vous donne à penser ll ü Un monsieur très bien a fait 

de oiseaux e#touvertl Ve  pine été bien accuellll un Voyage du côté de la mer 

march a ce mere ?. Morte, I en revient enchanté. 

_ Combien, monsieur, 6 Méends. # & Dire, raçonte-tli À un ami, 

oi : je « pré- ue je. croyai e partir 

son? s moe, l'homme emporte #08 Pi Que do40me et Gomorrne élalent 

Dans une petite FOR à disparaît dans la joue frère et sœur! 
cieuses acquisitions. je retrouve Grand-Place: — Tu blaisantes, lui répond 
dimanche suivant, on le “Donnez-la Yami, Tune savais donc” pas 











& ne monsiour, qu'ils étaient mari et femme ? 

ni rs ae ds ynsie ui VE. (Envoi de Jacqueline V.) 
moi: je l'empor imanches. depuis des s° à 

£ Ft ainsi, tous les dima et s'en retourne chez SPORT ET PEINTURE DAT RES, 

A ‘homme achète des oiseaux at Pre Me MIO Depuis quelques instants le 

: Eat o les voir voleler dans #4 cage eUne dame rencontre lune de train s'est ébranté et le petit 

a lui, heureux de lle volière il doit, po’ ses amies. Comme elle Sort à monsieur timide se décide enfin 

à V ensez: Quelle belle ts êtres ailés ! peine d'une salle d'exposition  f'Pndresser AU VOYAgEUr QUI 

F Vous à fs tant de petits de peinture, elle lui crie son à Li 

È ur y tenir eapl CTI en face de lui, Lit son journal 

E Se as du tout. ; au fond — Ah! chère amie, je suis jme" dom, fonsleur, [ui dit 

# Eh bien, Pa# jui, cet homme s'en va Gi Lee alige Voir Touloure-Lautrec! jrs Vous lisez, voire jour- 

ü ® né € 1 rbres, il ouvr' CR OMS LANCE rat an l'envers à 

x sgte) din, et là, sous les grands arhrne Cat) Dasnonnant — Et alors? Vous croyez peut- 
de son jardin, qu'il vient d'aca Alors, l'autre (ER NES 

2 ia cage, | lbère les oiseme D poulouse-Lautrec 2. Et “Entoi de Nicole V. Usumbu- 

4 à le es qui,a gagné? ra! Ruanda-Urun) 

$ est.ce pas Meter vers le ciel, 86 peser EnVof de Guy M, Godinne.) To: EManda-Urunat.) 
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sur le toit d 













8 es branches. LE MARI DE LA GAZELLE ms 
donné la liberté. Ts snette demande à son petit = 
Des here d'Assise doit Ge “is done, Pierrot, comment A |, 
Saint François s'appelle le mari de la gazelle ? È 
lui sourire, là! F. 
ON DEMANDE DES CORRESPONDANTS 
Jean-Plerre et Suzanne Hédo,  —— Nicole Bonnechère, 111, a 
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ÊË CT : — Jean-Yves de Lannoy, 12,'ave- — Hervé Lauvers, St Vincent, So JL nous ést toujours agréable 
ÆÙ dns les raisonnements comme dans giais. Rép Re UE E ‘AS ne pulsi que. remoraier 
ŒN des amitiés. Un Christian ne e, 968, chaussée 2 André Gosse, IR3, rue Winston «Pintins qui permet À den mile 
MU pas parce qu'il est loyal et qu'il de Haecht, à Evere. Avec lalie Churchill, Courcelles (Hainaut). ïiers de garcons et de filles de 
A Quant aux audres, je les pre du le Kevueren, 59, rue change de timbres. chaque semaine tant d'intéres- 


CENARRRULT ER) 


Oui très bien!Mais le mien 
n'est pas mauvais non plus! 


Vous allez être 
étonné de ra 
rapidité { 


Voici l'occasion, Altesse, 
d'admirer les talents 
de mon chien! 
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SOA ENTRE NOUS à ENTRE NOUS à ENTI 





Nous 
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ON S'AMUSE! 


Concours 
de mots croisés Pauli 




































































Voici, chers lecteurs de 7 à 77 
ans, le sécond problème que Le K 

e Paul, propose à voire saga 
à sou rappelons de tr 
brhirles Paul, "39" a hace de 
Brouckère ef 49€, avenue de da 
Tolaon d'On, endéans les sept jours 
qui suivent ectte parutlon. N'oublie 
pas d'indiquer votre dge. Si. vous 
lex lauréats, Paull aura soin de 
vous adresser un. des beaux livres 
de ses magasins ! 
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de croyance. 
ton. 


= Pieuse. 
= Démonstratif 
Ne 











de Tintin! - Reprend. — 10 
espagnol, - Pronom person- 
= 11, Rivière de France, - Ce 





-"12. Amie Income 

(re Sont Coû— 

rl de glace. - Abréviation. — 

13. La dernière inspira Yves Duval 
= Leitre do 

VERTICALI 

vous distrait prés 











S précieux. — 
rnent non Ven 








=’Prononce. — 5, Ma- 
gicieune chantée par Homère. 
Fleuve, — 0. En France, - Fait par 


VOUS TROUVEREZ LA SOLUTION DE CES JEUX 





ON SAMESE x ON S'AMUSE 


CHARADES 


Mon premier est un 


LE TEST DE LA SEMAINE : 


ETES-VOUS PONCTUEL ? 


a dit Louis XVII 


que le commun des mortels doive 


insecte qui 


suce le sang des animaux n 
feres 





Mon second est une extrémité 


trolsiès fleuve 








“ ce 


À ON S'AMUSE # ON AMUSE x ON S'AMUSE 





L'exactitude est la politesse de 


qui ne veut pas dire 





rois » 


x ON K'AMUSE 





déroger à cette règle No 1 du savoir-vivre. En répondant par 





ler couvre mon deux 
après une forte pluie. 

Et mon tout guide le ms 
l'explorateur 


OÙ 








1 
* 
Mon premier sert à viser 
Mon second à se reposer 2 
er “est un F 


mon tout une espèce de flûte 
rustique. 



















LE POTAGER EN IMAGES ; 
9. 





tie de la rose. - Conjonetion. — 














Note. - Ote. - Le plus célêbre est. 

Baba. — &. Dans nul. - Périodique 

pour une Hèvre. — 

"enfantine 3 

(Quelle énigme, mon 

— 12. Possessif. =" Rachitl 

que. - Note, — 13. Tintin vous le 
présente ‘comme un magicien 


Non, Célimêne, tu n'en auras pas ! 
ET 


J1 ou NON à notre questionnaire, 
la respectez ou si vous vous 


PROBLEMES À LA PAGE 31 


sseyez dessus | 





Vous levez-vous à l'heure voulue pour ne 
pas devoir vous lavez comme un chat ou 
vous passer de déjeuner ? 

Avez-vous l'habitude de partir un peu 
l'avance en prévision des imprévus de 
route ? 








Saufrcas de force majeure. peut-on comp 
ter sur vous à l'heure indiquée ? 
Etes-vous généralement le premier à un 
rendez-vous ? 
Méme si vous avez horreur d'écrire des 
lettres, le faites-vous dans le délai voulu ? 
(fin d'année, etc.) ë 
L'idée d'être en retard vous énerve-t-elle ? 
Mëme si c'est ennuyeux, préférez-vous at 
tendre que faire attendre ? 
Pouvez-vous compter les fois où vous êtes 
arrivé en retard? 
Trouvez-vous 
éternels en retard > 
Etes-vous persuadé que la ponctualité évite 
bien des ennuis ? 


incorrects et 


agaçants les 


Total 
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SAIS ON 
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vous prouver 


OUI 
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SAMÈSE # ON S'AMUSE % ON S'AMUSE 
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ASANVS KO Æ HSIKES NO # ASARVS KO # ANAKFS KO # 


so * 


asas.s 


SO # aSakvs Ko # 


so + asaxvs 


asanvS 


ASARVS KO # 3SARYS xO # 


TES AVENTURES DE DAN COOPER 


LE MAITRE 
DU SOLEIL 
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f, le bandit a échappé à la noyade 





Dan interroge 





[Er je suis entré dans la pagode afin de me renseigner 
Lx J'ai entendu vos appels. al moment même 


sont entrés vos deux 
ägresseurs. Îls parlaient dé Vous à haute voix ef j'ai compris que Vous 
ét 


TJean Cartier physicien. Je suis Canadien, et en tournée d'étu- 
L __des’au Japon. ss : 
Dan Cooper, capitaine dans la RAF. Je suis presque 


Votre compatriore ; ma mère érail de Québec er 
en danger. J'ai donc aïtendu pour. intervenir. 


passé Toute ma jeunesse au Canada 
CU { Au bon moment ! Je vous dois la vie … monsieur ?..4 g 
L APE JEU ds 


Dan Cooper, difes-vous ? N'est-ce pas Cest prodentiel ! Je connais votre [|||O! 
Vous et Votre père qui avez mis du 














aventure survenue” au-dessus du 
point le”Triangle Bleu 7... 


h, excusez-moi | C'est vrai vous devez être affamd 
Fuji- Yama et j'aurais aimé vous de. 


puis, ce bain froid.… Nous arrérons à la prochai) 
ne ES 

mander des ‘précisions . Je viens, 

en effet, de recevoir un ofdre de 

| mission’ concernant ce phénomène 


Ru Voiriers mais. el 
CEE ÿ 








Oui, je suis monté jusqu'au som- 
DA net du Volcan où jai ramassé 


TT Er do # 
des, cassures de réche. J'ai cons- ETS ; à 
faïé_ que ces pierres onf éclaté | _ AR /: 54 HE 
sous lac aleur ET LS 





Mais alors, que se Je ne peux pas vous en dire da- Ÿ Après cette étomante révélation, Cartier ramène Dan à eon hôtdl. 
Se patate | LEP un aies ons | Em re de mare 

AD range l Tespère tout de même 
PLUS BRÜLANT QUE LE NÔRE dd CIEL ? Et mon pays n'est pa: ue GA Je 
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Ah! Monsieur Cooper 
le seul à tenter de le percer! ne 


per, 
re ne va pas 6e met- M D'un télégramme pour 

Î us aa e Po 
Te 




















Après avoir Manque s0n afenTai 


A près avoir plongé, le sous-marin se lance à foute 
Zllure à la poursuite de là soucoupe miniature. 





Ne se doutant pas le moins du 
monde qu'il est suivi, Tonin s'en- | 
gage sous le ponts. 








Attention! Jerentre 


ais, rédressez ! 





le péinope dnaranths 


mes 





F7 est au-derur de nous} 
En avant! (l 
à) d 


ei 

















Tonin re rend compte,maïr trop tard, de 
ce qui lui arrive.ll veuts'échapper.…. 


La trappe s'est refermée Seuls, 
les poissons ont assisté à l'en- 
lêvement de notre ami. 



































D Moï avorr été très 
stupide - ..Mainte- 
nant, ces espions 

s'aHäquer aux ou 


IT 
Cependant, les derniers événements auxquels est 

r l'attentat manqué du terrain d'avia- 
Hion, ont sérieusementalarmé les autoritétUn grave en- 
tretien a lieu en prérence du Président de la République. 


Ï| Cette fois-ci, tu ne m'échapperas 
plusiJe l'apprendrai à te mêler 
de ce qui ne te regarde pas ! 




















quand'elles viendront 

















UNE GRANDE EXCLUSIVITE « TINTIN » 





LES SPORTS D'HIVER 


nage sans évoquer la prestigieuse Sonia Henie 


U moment où vont se disputer les Jeux Olympiques d'hiver à Cortina 
d'Ampezzo, nous allons nous aussi faire notre petite cure de grand air 
et nous lancer ensemble sur les pistes enneigées des montagnes italiennes, 


afin d'y retrouver taus les spécialist 


BOBSLEIGH ET LUGE. 

UX descentes à skis, beaucoup de sportifs 

préférent la grande vitesse. Le « bob». 

ce chariot sur patins avec une direction et 
des freins, peut atteindre des vitesses folles, 
Personnellement, le spectacle de ces bolides 
dévalant à toute allure dans de profonds fos. 
s6s de glace, m'a toujours coupé le souffle. 
Ces hommes, généralement deux ou. quatre 
selon le modèle du « bob », risquent leur vie 
à chaque tournant, On les choisit parmi les 
4 costauds », les < poids lourds >. Plus gros 
sont les athlètes et plus grandes sont leurs 
chances d'attirer les regards des sélectionneurs 
nationaux, C'est que cet engin est en somme 
si léger, si fréle qu'on lui donne une « tenue 
de route » avec les moyens du bord 

Evidemment, cela ne va pas sans casse. Le 
plus terrible accident, je crois, fut celui qui 
endeuilla notre équipe de bobsleigh après la 
libération quand, dans un virage, le bolide 
quitta sa route à plus de cent à l'heure pour 
aller s'écraser contre un arbre. 
reusement, il y a moins dangereux que 
cela : la luge! Pour pratiquer ce sport, point 
n'est besoin d'engin à direction et à freins, 





























de spéci ges relevés. 
Remarquez qu'on peut faire de la vitesse avec 
une luge.. mais les tout-petits, ignorants du 
danger, ont généralement de bons réflex 
et prennent la précaution de laisser trainer 
les pieds pour freiner. Il n'y à qu'un ennui 
‘est qu'à ce régime-la, leurs chaussures ne 
le coup longtemps ! 


HOCKEY SUR GLACE 
Ici, il s'agit de sport d'équipe. Le hockey 
sur glace est originaire du Canada, Je crois 
d'ailleurs que ce sont toujours les Canadiens 
qui sont champions du monde. On crut un 
f que les Russes allaient bouleverser 
le classement : ils durent mettre les pouces 
devant les Canadiens. 
deux mots, pour jouer au hockey, il faut 
une piste glacée, évidemment, deux équipes 
de six hommes chacune, chaussés de patins 
à glace. Le but est de loger dans la cage du 
voisin et ce le plus souvent possible, ce qu'au 
football on appelerait < ballon » et qui. ici, 
porte le nom tout mignon de < puck. J'allais 
oublier. de vous dire que la partie est dirigée 
par un arbitre qui, en plus de solides qualités 
Propres-à tous ceux qui usent du sifflet, doit 
être un excellent patineur ! 

Ce sport est très spectaculaire. Îl connut 
un immense succès chez nous avant-guerre 
quand Bruxelles pouvait compter sur les ser- 
vices de l'équipe du « Pôle Nord. C'était 




















des sports d'hiver. 


qui fut incontestablement la reine de la glace. 


LE SKI 
Enfin, il nous reste à dire quelques mots 








du ski. Ce sport remonte également à des 
périodes très anciennes. Il paraît que déjà 
vers l'an 1200, les Finnois avaient des corps 
de skieurs militaires. 

La pratique de ce sport est très difficile et 
exige de ses adeptes une longue patience 
d'abord, des skis ensuite et aussi des chaus- 
sures spéciales, Sans oublier la neige, bien 
entendu ! Si on parle du sport de compétition, 
il faut citer : le grand fond, le fond, le relais 
et le saut. Incontestablement, c'est ce dernier 
qui passionne le plus les foules. Non seule- 
ment par le fait qu'on peut suivre l'athlète 
de bout en bout (si j'ose ainsi m'expri- 
mer), mais aussi par la beauté du mouvement. 

Le saut s'effectue sur un tremplin. Plus le 
tremplin est grand et plus loin iront les « sau- 
teurs 3. Celui de Cortina d'Ampezzo, nouvel- 
lement construit, est cité parmi les plus beaux 
du monde. Il permettra, nous dit-on, des sauts 
de près de 100 mètres, Vous représentez-vous 








Ill 11 











une fameuse. formation mixte : belgo-cana- 
dienne. On avait engagé à cette époque des bien ce spectacle: un homme, véritable 
professionnels canadiens et chaque semaine, Oiseau, volant, skis aux pieds, pendant pr 


de cent mètres ? C'est tout bonnement magni- 
fique et rien que pour assister à ces épreuves, 
je m'hésiterais pas, si le rédacteur-chef dé 
Tintin m'y envoyait pour en assurer le repor- 
tage, à prendre quelques jours de congé... et 


aussi de grand air! 


les sportifs bruxellois étaient gâtés : on leur 
offrait toutes les meilleurs équipes d'Europe 
qui, chose extraordinaire, s'en retournaient 
chez elles très souvent battues! C'était le 
bon te la guerre vint changer tout cela 

On sy remit tout doucement vers 1948 
Nous disposions de quelques éléments de 
réélle valeur. Mais à part le Cercle de Pati- 
neurs Liégeois et le Brabo d'Anvers, équipes 
qui tinrent le coup, les autres disparurent pour 
des raisons < extra-sportives >! Passons ! 


PATINAGE À GLACE 
On dit généralement - que le patinage est 
le plus esthétique de tous les sports et qu'il 
est quasi certain qu'il a existé de tous temps. 
En ce qui concerne ce dernier point, j'y 
souseris assez volontiers, car j'ai confiance 
dans nos arrière-arrière-grands-parents qui 
s'ils n'avaient pas les mêmes patins que les 
nôtres, ont dû utiliser tout ce qui leur tombait 
pieds, comme des os de rennes où 
x. 
dit aussi que c'est surtout en 
Hollande que le patinage à glace est 
à l'honneur. Ce sont les Frisons qui 
ont le pompon, Ils se distinguent d'ail 
leurs trés souvent dans les épreuves du 
genre, surtout celles d'endurance et de 
Vitesse. Ils ont organisé, depuis 1890 
un véritable marathon du patin, couru 
sur la distance de 200 kilomètres et qui 







































porte le nom de «Tour des Onze 
Villes >! 
Chez nous c* es rigueurs de l'hiver 


ne gélent que très rarement nos pièces 
d'eau, ce sport ne peut se pratiquer que 
tout à fait occasionnellement, Et c'est 
très regrettable. Nous ne disposons, en 
effet, que de deux + skatings > de réelle 
importance - celui du Palais des Sports 
d'Anvers et celui du Palais des Sports 
de Liège. 





La chose est d'autant plus regret- 
table que ce sport est à classer parmi 
les plus élégants. Il autorise toutes les 
fantaisies, depuis les pirouettes (les 
bonnes, bien sür.… les autres, c'est-à- 
dire celles que connaissent tous les 
débutants, sont à oublier le plus vite 
possible). les sauts, les figures, jus- 
qu'aux danses les plus diverses 

On peut difficilement parler de pati 











DINUIN sors taconle.. 


TEXTE DE 


LE RETOUR DES VAINQUEURS 


« LA guerre est finie | La guerre est finie !.. » 
Ceux d’entre vous qui se souviennent de 
ce cri poussé, il y a un peu plus de dix ans, par 
des millions d'êtres humains, savent tout ce qu'il 
cachait de soulagement, d'espérance recouvrée. 
Pour les Assyriens, au contraire, la paix était 
quelque chose d'anormal et de peu souhaitable, 
admissible tout au plus comme entracte entre 
deux guerres. Cupide, sanguinaire, insensible aux 
souffrances des autres, ce peuple qui ne rêvait 
que plaies et bosses \a bien mérité l'effroyable 
réputation que lui ont faite les historiens. 


SCHOONIANS 














1. — RETOUR A NINIVE 
NINIVE est én féu Le 
courriers ont apporté 
la nouvelle de la victoi 
et l'armée lait aujourd'hu 
sa rentrée triomphale Ce 
qui excite le plus d'admi 
ration dans la foule, c'est 
le détilé du butin pris à 
l'ennemi chariots char 
gés à craquer, chevaux 
des écuries de Suze, cha 
meaux harnachés, stalues 
de dieux, vases sacrés en 
or et en argent. Que 
d'or | Ah | la bonne quer 
rel. Et voici les prison 
niers, menoltes aux poings 
et fers aux pieds, même 
les enfants. Et voici les 
chels vaincus qu'on sa 
crifiera à Ishtar après leur 
avoir crevé les yeux. 
Alors commencent les ré: 
jouissances.- Pendant sept 
jours, toute la ville man- 
gera et boira aux frais du 
roi, Les portes du palais 
resteront ouvertes 











2. — REJOUISSANCES 
N dresse des tables et 
les serviteurs du palais 

servent du vin et de la 
viande à volonté. On tue 
des centaines de bêtes 
pour nourrir laut ce peu 
ple. L'Assyrien étant d'un 
naturel sobre, résiste mal 
à de telles ripailles. C'est 
dire qu'au bout de la se 
maine, tout le monde est 
ivre et malade d'avoi 
trop. bu. La ville entière 
semble comme hébétée 

Mais cela n'est rien en 

comparaison de la fête 

qu'olire  Assourbanipal à 

sès invités de marque 

Ceux-ci sont assis par 

groupes de quatre sut de 

hautes chaises à des ta- 
bles dont le luxe est raf 
finé, Les mets aussi sont 





rahlinés : peu de viandes 
mals quels gâteaux et 
quels fruits! Et suriout 


quels vins! On les p 
avec des vases d'or 
de larges cratères 





L'HiSTOIRE DU MONDE 


FUNGKEN 








3 — LE FESTIN DE LA REINE 
ES musiciens et des chanteurs exécutent de languissants concerts, 
mais au bout de quelques heures, les convives font un tel vacarme 
que la musique ne s'entend plus... Dans la partie la plus reculée.du 
polais, se trouvent les appartements réservés aux femmes. Î| y à plu 
sieurs reines, dont l'une est reine en litre, Comment s'appelle-t-elle ? 
Teslinou ? Latoubarassou ? Ce qui est certain, c'est qu'elle donne un 
banquet pour les dames et qu'elle a l'honneur d'y recevoir le roi 











4. — UN ROI COMBLE 
pour lui faire plaisir, la reine a accroché à un arbre du jardin 
— cartc'est au jardin | — la 1ête du malheureux Tioumman. … ce 
qui donne beaucoup d'appétit à Assourbanipal. Etendu sur un lit de 
parade, il déguste son bonheur Mais comme il vient de clamer dans 
son ivresse dieux m'ont élevé plus haut qu'aucun roi du mon: 
de 1 Qui donc peut prévaloir contre mo ? », une des reines se penche 
vers lui et lui murmure perlidement quelque chose à l'oreille: 








«Le 











5. — LA PROPHETIE DE NAHOUM 


LLE à appris, déclare.t-elle, qu'un Hébreu de Juda nommé Nahoum 
vient de prophétiser des choses bizarres : « Malheur à toi, Ninive. 
ville de sang Me voici, c'est ton tour, dit Jahwé Sabaolh. Je te cou 
vrirai de honte. Je te conspuerai | Tu videras la coupe de l'amertume | 
NINIVE SERA RUINEE » Ces sinistres propos ont dégrisé Assourba 
nigal, Il est devenu tout pâle et considère la reine avec une crainte 
süperstitieuse” Demain, il faudra -qu'illconsulte à nouveau les devine l 












TEXTES ET 


ER 


raconte à Alix le complot 


DESSINS. 


ourdi 








PDEVACQUES 
MARTIN 


ntre son ancêtre Oribal À 

















Par un faux mouve — 
ment, le roi venaitde 
renverser le breuvage.. 
ce qu'il voyait lui avait fait 
pousser un violent eri de 
PEN 
: 3 par exem! 
ple!,,,.Du 
| porron !.….. 
Îl ont osé. 


En effet, le liquide empoïson- 
néatiaquait les couleurs vh 
des étoffes en formantun 

che aux moirures étranges. 





Ah, les lSches! ll vontme 3 

payer Je vais les briser, 

ln tns Eten Her à jamais 

oube idée de conspi- 
ration... 





séfreux Sepplices: 


Joù) 


La répression fut terrible, Une enquête rapi- 
de fut menée, les coupables démasquését, avec une 
rigueur etune cruauté implecables, Oribal ler sup 
prima les responsables de l'attentat.Leurs mairons 
furent pillées et incendiées, leurs familles exécu — 
fées sur place et eux-mêmes périrent dans les plus || 

Un vent d'é 
alors rür le pays. r 

















Pairipend ren lecame ravi Nas le monarque, 


lui,ne s'aparsait pas. Devenu méfiant et maurrade, 


supportant à peine son entourage, 


s'enferma dans 


un mutisme inquiétant, [| passait des heures etdes 
hé P: 


heuresS réfléchi 
nigme iso luble 


irsemblant chercher laclé d'une 
orrqu'un jour,un simple ha- 


sard lui apporta la Jolution 


I saisit la tisre 
eFcommeilallait 
J'en coiffer 


Maïs! Voilà! Vor - 
là l'objet qu'ilme fau 
Oui Comment ny ai= 
je pas penré plus H61 

A TIARE 




















"Et alors, le roi. Euh. 


avec mon À 





Oh non! Pas du tout. 


fendu'hénnir le 
Atrendez. 


Je vour ennui 
foire n'est-ce par, Alix 


Non. Tout est 
calrme. J'ai dà 
ne me tromper 


Excurez-moi, || [De toute façon, 
Oribah mat il me semble à = 


e il est normal 
que les chevaux 
remuent...Je 
M'inquièfe inu- 
tilement, 








Bougres d'animaux 


Restez tranquilles! 


Ces atanées bêtes vont me faire prendre 











A moins que.….fi je chargeais un 
cheval de ces sac ef filairavee 
lui... Mais oui, c'est l'occasion 
ou jamais. En agirsant vite, 
c'ést l'affaire de quelques in- 
slantss Mais je risque de ré = 
veiller mes deux compagnont et 
d'alerterler deux sutres,/à-hau 
Que faire, alors 2... Ah!j'y suis 





attacheraux sabots de l'animal 
des morceaux de 


ainsi ile fera 


bruit. Parfait ! 





| Fkrans perdre une reconde, Karal 
remet tous [es objale dans les sacs et 
passe à l'exécution de son plan 
Quelques minutes plus tard,iltire 
3a monture abondamment chargée. 


AQuelle chance, 
ilse laisse fai- 





Mais, à là sortie de la crevasse, 
Käral s'arrête soudain, 


Tout doux,reste ici, toi. 

Par les dieux infersaux,ÿ'al- 

ais oublier: ilme reste encore 
une petite quertion à régler, 














TEXTES ET DESSINS DE RAYMOND MACHEROT 





\ ELLE NOUS À CERTAINEMENT ENTENOU 
BIEN, BON PAGLER AVEC LE BOEUDS IQUELHES— 
: BLANCHE, veux | | Tee.oN AURAI PO dE MÉRIER MAN 


VIEUX ,J'AI } Ÿ _ 
4 VERTS, C'ÉTAIT. TENANT QU'ELLE CONNAIT NS IN 
| Eu eHauD/ CÉLIMÈNE, IL NY TENTIONS , À NE NA Ph ÊTRE 
COMMIPE DE DÉLIVRE C 
<a PAS PE RUTE. D" PARTICLLE 


(Aa Lo 
EE 














ET QE JE NE TE MÊLE-TO DE 
VAE PLUS ROPER TES CIENONS, 
AUTOUR PE LES SOURIS, M SALE cles / 


SAUVAGE ! 





VOL PONS LES FAMEUX R : MILLE SALAMIS/ 
ALLIÉS PONT CES PEUX MAIS JE PEUX AVOIR 
SOURIS PARLAIENT : PES ALLIÉS, MOI 


. DES CHIENS ! 














«ET VOILÀ J'AI REN- 

CONTRÉ FiDO, JUSTE 
MOMENT. OÙ cETtE 

CÉLINÈNE. ALLAT 
M'ATTRAPPER. 





EH DEN, TL PEUX ZOMPTER SUR 
NOUS POUR TAPER À METRE FIN 
AUX LRIMES PE CET CANALLE, 
CHO...ET AVANT QUATRE 
DUR LETE PETITE SOURIS 
SERA PÉLIVRÉE, JE T'EN 
FONNE MA PAROLE 


ln 



























































“Avec qui semble 
« miauler » ce tigre majestueux: 











DANS LES COULISSES DES € 


DS cris d'effroi éclatèrent soudain dans la salle : 

le dompteur était perdu ! Cet énorme lion 
n'allait faire qu'une bouchée de lui. 
affolés, éclatèrent en sanglots, des femmes s'éva- 
nouirent.. Mais du public monta brusquement une 





Des enfants, 


gigantesque rumeur : une explosion de soulagement 
et d'enthousiasme ! L'un des fauves qui exécutaient 
ensemble un numéro dans l'immense cage, venait, 
dans un bond prodigieux, de sauter sur le lion qui 
avait renversé le dompteur et de le mettre en fuite |... 

Ce dompteur se releva, pâle comme un mort, 
mais bien vivant. Son amour pour les fäuves qu'il 
dressait (et ce tigre était son favori) l'avait sauvé 
— mieux qu'un fouet ou qu'une arme quelconque: 


MIEUX VAUT DOUCEUR QUE VIOLENCE 


IL s'appelait Henri Martini il élait né à Mars 
seille, sous la Révolution Française. Après. 
avoir roulé sa bosse sur les mers,.il troquet 
la tenue de matelot contre celle d'écuyer 
il fit partie d'une troupe qui présentait des 
chevaux dressés à travers touts l'Europe. 

Un beau jour, cet homme robuste, qui ne 
voulait faire que ce qui lui plaisait, décida 
de se reposer quelque temps à Rotterdam. 
Là il fit Jx connaissance de ldfille du pro 
priétaire d'une importante ménagerie et 
décida de l'épouser. Mlle Van Aken — c'était 
son nôm — éclata de rire el, pourise moquer, 
de lui, décréta qu'elle épouserait celui qui 
entrerait dans la cage d'Atir, un superbe 
tigre royal! 

C'était mal connaître notre homme! Sur 
le champ, il ouvrit la cage du tigre et y 
pénétra! Futil si étonné qu'il en eut les 
jambes coupées, ou bien devina-til un futur 
grand amilen cet audacieux ?+ On né/sait, 
mais toujours est-il qu'Atir ne dévora, pas 
Henri Martin et que celui-ci épousa Mlle Van 














FOUET EST 


Aken. Du même coup, il'oublia 
les chevaux et se passionna à 
pour ous cès  auves,. Venus! 
d'Alrique et \d'Asie, qui. inspis 
raientiune belle terreur à leurs 
gardiens. 

Avec une fare patienco, Her 
Martin obuerva lour comport 
ment, leurs goûts, leurs réllexé 
Ce faisant, il apprit à les aimer 
et à se lairo aimer d'eux. 11 
arriva mémé à se faire obéir 
d'eux! Et 4ans brutalité, sans. 
barre de fer, ni louel. En ce! 
début du XIX? siècle,scelæ fenait 
au prodige Quand Henri Mar: 
Ltin commença sos roprésenta- 
tions en public, à Paris, jouant 
avec des hyènes, des lionnes, 
des tigren, fl connut} un succd 
loudroyant Æ le premier vrai 
dompteur était né | 

Plus tard (Kipling devait illue- 
trer, dans Le livre de la Junglo, 
les merveilleuses aventures d'un. 
+ potit d'homme », Mowgli, avec 
toutes les bêtes sauvages que 
sa douceur avait conquises. 
Mais soixante ans avant que ne 
paraisse cel beau roman, un 
homme avait, compris qu'une 
loi” d'ambur jusque là inconnue 
des hommes/ existait! entre eux 
et les animaux et rendait posel. 
ble — à condition qu'on la res 
pete | — dés rapport amicaux 
entre l'homme et les bêtes, dités 
féroces, 











LES DOMPTEURS JOUENT 


AVEC LE FEU 
Martin, bien sûr, fit! école at 
dès son Époque, |plusieurs 


dompteurs #e firent connaître, 
en suivant le,chemin qu'il avait 
tracé: 

Cela ne, Yeut pas, dire — 
hélas ! — qu'aucun dompteur ne 
dresse des fauves — où d'autres. 
animaux : chiens, chevaux, élé- 
phants, etc.#— sans brutalité, 
la pour dela douleur étant 
peutêtre plis rapidement elfl: 
cace ue la douceur 
Mais fares sont ceux qui 
n'ont pas été, un jour où 
l'autre, victimes des bêtes 
dont ils avaient fait leurs 
victimes ! La fouet est une 
arme & double tranchant! 

D'aûtre part, les ani- 
maux sauvages, même 


Co numéro a 616 présenté 

aux enfants des écoles, 

dans une ville des USA, 

avec un fomeux succès. 

Les enfants sont los plus 

fanatiques des amateurs 
de cirque ! 














UNE ARME À DOUBLE TRANCHANT 


bien raités.sont parlois sujets 


à des colères soudaines —" 


äuand lé lemps est orageux, 
notamment. Il larrive même que 
cetlains: deviennent lous! C'est 
ce qui s'était passé pour le 
lion, ‘qui, ün beau soir, dans 
une ville du notd de la France, 
vers 1890, aurait sans doute 
dévoré Henri Martin, si son vieil 
ami le tigre Ati n'avait promp- 
tement réagi | (1) 





viclimes d'un tigre, d'un lion ou 
d'un éléphant Il faut dire que 
l'audace ‘de certains est prodi 
gieuse © ils mettent la téle dans 
Ia gueule ouverie d'un fauve, 
ou les chevauchent comme de 
paisibles bourricots, où se lont 
«émbrassers par eux, d'un 
grand coup de langue amical 

Vraiment, il faut que les sei 
gneurs de la jungle n'aient pas 
faim) et me se sentent pas de 








M. Moustier, dompleur très connu, voyage avec un cirque 
travers l'Europe. Il présente un numéro tout à fait remarque 


ble de dressage. « 
l'on obtient les mi 


D'autres dompteurs ‘ont eu mauvaise humour à ce moment 
moins de chance et sont morts là! 





Los dompleurs jouent avec le 
feu, même sils se montrent 
pleins de bonté envers les ani- 
maux qu'ils dressent. Car enfin, 
étant données leur race et leur 
hérédité; un tigre, un lion.ou un 
“éléphant ne sont pas faits 
pour passer leur vie derrière 
les barreaux d'une cage ot 
amuser les foules ! 

















2 tonnes et demie en équilibre 
sur une boule! «Monsieur » 
Burma est un fameux aerobate ! 
| C'est l'un des éléphants de Knie. 
Il est ici en train de répéter au 
Cirque d'Hiver. L'intelligence ot 
surtout la mémoire des élé- 
phants sont surprenantes. 


Le dompteur suédois, Gilbert Honche, se fait 

obéir au doigt et à l'œil — c'est le cas de le 

dire, puisqu'il n'utilise ni fouet, ni arme d' 
cune sorte — par ses sept tigres. 














t par la douceur et par la voix que 
es 
levienne votre ami, dit-il. 


résultats. Il faut que l'animal 


S'il lour arrive parlols de se 
rebeller contre ceux qui les ont 
privés de la liberté de coutit 
dans la junglé, lautil s'en 
étonner ? 


(1) On a coutume, depuis La 





Fontaine, d'appeler: le lion, «lé 
roi des ‘animaux, mals nl sû 
force, ni s0n courage ne Jui done 


nent drolt à ce titre pompeuxit 













HISTOIRE 


DE LA 


Cancn 

















Les navires bananiers peuvent emporter 


Dans le navire, les régimes sont placés 
jusqu'à 20.000.000 de bananes. D'im- dans des cales climatisées, c'est-à-dire 
menses chaînes à godets effectuent le réchauffées ou refroidies pour ÿ main: 
chargement en un seul jour. tenir une température constante. 





K Et rappelle-le à ta maman quand elle achète des Fyffes 


Les régimes sont débarqués à l'aide du 
même système de chaînes à godets ot 
envoyés par 

«salles de maturation » 


chemin de fer dans les 


IL N'Y A PAS DE VRAIES FYFFES, SANS ETIQUETTE BLEUE. 












































Et vous imaginez sans 
ANS sa loge, à l'Opéra doute que c'est ici que 







Veuillez excuser ces brutes} 


À votre santé, Mêdême.….Eh bi 
Médéme:ils sont à la recher- ane ue Ten, 


fiqurez-vous que nos services se - 













Oui,mais cefte mise au point dépend 
du savant luïmême,et jusqu'ici il refu- 





SP RTS vous allez les trouver, che de deux espions et. NA EAU NE CE AE LS È tire) 

de champagne au colonel espèces d'andouilles!.…. crets on réussi à. à disons invi- se denous livrer ses plans définitifs. 
Sons, chef de la police Allons, ouste ! Demi - Oh! racontez:moi ça, PER Oran Un aan RES Motif: il re veut pas que sa décou = 
Dar Tan Hoddoek | || fovr/£t que ça saute ! colonel. J'adore les his- gersauteur d'une découverte sensa- || À verte soit utilisée à des fins destruc- 


He den 


| es savants sont tous plus 


ou moins dans la lune 
EE S 


tionnelle. [{ s'agit d'une arme qui, 
une fois mise au point,nous don- 
nera la suprématie mondiale... 


retiennent leur souffle : deux 
gendarmes, qui les recher- 
chent, sont sur le seuil de 
la porte... 


loires d'espionnage !  (@ 
À votre santé... Di | 










ORNE Ven tmagnie 
fique, cela ! 


IL 
HET 


LV TE 
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Je l'espère pour luï!..En tous cas, ‘| J'ai prévu cela L.. Si le savant est Les voilà tous 
j'ai là, dans mon manteau, son ordre libéré , 1lle sera en présence de deux dé- Mais je bavarde et le temps passe... Si | partis... Bon! 
de l'bération signé. Demain il devra léqués de la Croix-Rouge internationale, J'osais me permettre...Ma femme a réuni .… Anous de 
ae se il nous donne ses devant qui il devra déclarer que c'est ce soir quelques amis chez nous... Quelle jouer main- 
HER ro re de son plein gré qu'il est venu en Bor- serait leur joie si vous acceptez de tenant! 
durie nous offrirses plans. Les laissez- venir, comme vous êtes là, leur chan- 
passer de ces messieurs sont égale- ter quelque chose. 


h : ment là dans mon manteau... 
que, rentré dans son pays,il raconte Ai Mais..volontiers!.lrmaä, le man - 


comment il a été forcé de céde $ M Quelle astuce, colonel! teau du colonel, ef le mien . 
C'est splendide! 


Hé!hé! Vous ne croyez pas si bien 

dire... Mais pour l'instant,il est 

sur terre!.…. Et au secret, à la forte-| 

resse de Bakhine. Et, par les mous- 

taches de Plekszy-Gladz, il y reste-|| 

ra aussi longtemps qu'il ne nous 
aura pas livré ses plans ! 


Oh! II finira bien 
par le faire 

























Le lendemain matin,à la 


RÉ F a —— = 
forteresse de Bakhine. Ainsi ,c'est le colonel Sponsz qui ... deux précautions valent Allo, la ZEP?... lei la forteresse de Bakhine, 


vous envoie prendre en charge mieux qu'une et je tiens à || || /e major Kardouk à l'appareil. Voulez-vous 
le professeur Vos papiers me sem m'assurer que tout est bien en me passer le colonel Sponsz ?.… 
blent en règle et l’ordre de libéra- ordre...Vous permettez?... 

Hon également... Cependant. 


Erhe Menedilelraler 


Kardouk vous attend, 





ment donc! 








{A suivre.) 


tion ! Sous lo 
Peter étudie 


QUAND ON JOUE AU TRAIN... 
A L’ECOLE! 


mble incroyable 
est vrai : il existe une classe oi 

s passent leur temps à faire mar- 
ins modèles réduits ! 

classe 

sept 


école prépare les futurs fonctionnaires suis- 
ses des chemins de fer, des P.T.T. et des 
douanes. 


Pour les garçons qui sont appelés à for- 
mer les cadres des Chemins de Fer Fé 


raux Suisses, le travail, vous vous en dou- 
tez, est un plaisir quand arrive l'heure des 
travaux pratiques et qu'il s'agit de faire 
irculer avec la même précision que si la 
de centaines de voyageurs était en jeu, 
production exacte 
Îl y en a même deux : un train 
de voyageurs et un de marchandises, rou- 
lant sur une centaine de mètres de rails. 
Pour diriger le trafic, les élèves manipu 
lent de vrais systèmes de commandes (gran- 
deur nature) auxquels obéissent des signaux 
en réduction. 


gore fait un signe! 
je” et chacun. mana 
mandes en conséquence. 





VOUS DONNE SON AVIS... 


OMMENT ? m'a fait Jeannot. Tu te lances dans les 
camionnettes maintenant ? Ce n'est vraiment pas drôle 





de travailler avec t 


OUT doux, Jeannot, 11 ne s'agit pas d'u 
camion, Cette voiture est tout bonneme: 
une version utilitaire de la fameuse Flat 1100. 
En termes de métier, cela s'appelle un véhi 
cule transformable. 
Ah, oui! Et pourquoi done transtorma 
ble ? 

— Parce qu'il peut se trahsformer soit en 
une volture de luxe semblable à toutes les 
voitures de luxe, soit en un petit véhicule 
utilitaire capable de transporter une charge 











de cinq cents kilos. Pour Len convainere 
ouvre la porte arrière et vols comment est 
aménagé l'espace libre derriere la banquette 
avant, 


Mon ami Jeanot ouvrit aussitôt la porte 
auf donne nceès au volume de chargement. 

— La seconde banquette 8st encombrante 
Comment fait-on pour l'enlever ? 

Je lui expliquai qu'on pouvait fa 
le dos de manière à l'escamoter dans le pro- 
longement du plancher et que, dès lors, plus 
rien ne s'opposait à disposer dans ce compar- 
timent, des marchandises à concurrence de 
cinq cénts Kilos. 

— Dommage qu 
ger, m'a fait Jeannot. I 
Volture à l'épreuve, Mais, jy songe, j'ai un 
ami de province qui m'a prêté, l'an dernier, 
un énorme tableau noir. Si nous le lui rappor 
tions ? Ce serait une bonne surprise. EL puis, 
cela nous permettrait de faire un essai ap- 
profondi de la voiture ! 

SItôt dit, sitôt fait, et en un rien de temps, 
nous étions prêts à' partir. 

Alors, a fait mon compagnon, on ÿ va ? 

Nous nous sommes mis en route, Derrière 
nous, convenablement arrimé, notre charge: 
ment se comportait sagement. 

— Vraiment, jamais on n'imagineralt qu'on 
se trouve dans une petite camionnette. Cest 




















nous n'ayons rien à ci 
faut. mettre cs 
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CHOISISSENT L'HARMONICA 


. Une fois tu arrives avec une trottinette 
à moteur, une autre avec une rutilante américaine et aujour: 
d'hui, nous en sommes réduits aux camions. 


vralment une voiture si 
lon veut bien ne pas 
penser à la porte aménagée à l'arrière ! 

— Avec une charge réduite à l'arrière com- 
me c'est le cas maintenant, la Familiale se 
mène comme une Voiture. À vide, la suspen- 
sion s'affirme un peu plus dure. Parce que 
pour necuelllir elnq cents kilos de charge, les 
constructeurs ont dû renforcer les ressorts 
arrière. 

Après nous être débarrassés de notre maté- 
riél, nous avons pris le chemin du retour. Au 
moment où nous nous engagions sur l'auto- 
strade, Jeannot remarqua deux jeunes gar- 
Cons qui agitalent leur pouc 

— On les prend ? a-t-il fait. Comme cela 
nous saurons exactement comment la Faml- 
liale accepte non seulement des bagages, mais 
encore des passagers ! 

Un brusque coup de frein. Nos futurs com- 
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pagnons de route nous rejoignirent. Jeannot, 
déja, avait relevé siège et dossier arrière. 
Nôtre utilitaire reprit ainsi, en un clin d'œil, 
son allure de petite voituré de tourisme. 

— Ce qui est fort commode, m'a dit Jean- 
not, dans le tuyau de l'oreille, c'est que nous 
ne ‘devons pas nous lever pour permettre à 


nos passagers de gagner leur place. C'est 
bien pratique, quatre portes latérales ! 
Nous avons déposé nos jeunes passagers 





l'entrée de la ville. Puls nous sommes rentre 
posément chez nous. 

— Et bien, Jeannot, que penses-tu de mon 
< camion » ? 

— J'avais tort, C'est une bagnole épatante. 

— Eh bien, tu pourrais aller l'admirer à 
ton aise au Salon de l'Automobile où elle sera 
exposée, 
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Er VoiLa !.. CET OBSTiNé 
NE RISQUE PLUS DE DÉRANGER 
MON PETIT PLAN 


voici UN SENTIER 
DANS VINGT MINUTES, SE SERAÎ 
DEVANT MON CHER COUSIN 














LA BERGE DU FLEUVE, 
SÉRAGLE ENTREPREND LES. 








26716 TES ARMES, 
CHIEN, TU ES PRIS ! 





AINOTILE DE, SonGER 


FÜR. VOIS DERRIÈRE 
Toi 
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TEXTES ET DESSINS DE TIBET. 























GAUVAGE!..ÎLA LES DENTS LE PLAN DE LA BANQUE L..AHI Vous SEREz JUCES LA 5e. 
LPLUS AIGUES QU'UN SINGE !.. VE CROIS COMPRENDRE! CES, MAÎNE PROCHAINE, PEN - 
MESSIEURS VOULAIENT SE DÉ- DANT LA VISITE DU GOUVER- 
NEUR!.. COMME ÇA, ÎLNE 
SERA PAS VENU JUSQU'À 


[F cA va vous coûrer cher, 
MES GAÏLLARDS!.. DANS LES 
SIX MOIS AU MOÏNS!.. 








L'ud/nél..er comme. FA VA MAL MIKEILE NOU- PENDANT CE TEMPS, AU SALOON, HARRY COVER 
ÎL N'HÉSITERA PAS À M VEAL GOUVERNEUR NOUS. QUE LES AUTRES NOUS ET BIG HARROW PRÉPARENT UN PLAN... 
NOMMER SHÉRI CONNAÎTI C'EST LUI QUIA FAÎT TIRENT. DE LÀ AL JS AGIRONS CETTE NUIT. NTÀ ce 

À PREMIÈRE-CLASSE! IMPRIMER LES AFFICHES, PLUS VITE! CR BRL ER LU CNE PE DE. 

p DES *DIABLES-À-QUATRE"! SE TROLVER SUR MON CHEMI 4 


VE SAÏS!..LA SEMAINE PRO- 
CHAÎNE, AU TRIBUNAL , 


TRA, NOUS ÉCOPERONS D'AU 
MOINS VINGT ANS !.. 




















PARCE QUE CEUX QUI 
ONT ATTAQUÉ LE 
COURRIER ÉTAIENT 
QUATRE L JAI L'IMPRES- 
SION QUE NOS DEUX LAS- 
CARS EN ÉTAIENT!. 


VAI DANS LIDÉE QUE CES DEUX 
BANDITS ONT DES COMPLICES 
EN VILLE! 






[l L y 1.08 TO), 
ETRIEN ÇA FAÎT DEUX/RIEN"L.. 








QUELQUES HEURES PLUS TARD, LA NUIT. EST TOMBÉE. 
KID ORDINN VEILLE... À POINGS FERMÉS. 
CE SRRAÎT ÉPATA 
SI LES COPAINS AR&I 
VAIENT MAINTENANT! 


VA CHERCHER LE LÎTDE CAMP, 
ET DRESSE LE (ci!... CETTE 








Si"RIENET MOI C'EST LA MÊME 


NUÎT, TU GURVEÏLLERAS LES = 


CHOSE, DEMANDEZ DONC À ‘RIEN 
DE DRESSER UN LÎT DE CAMP!.. 


PRISONNIERS!.JE COMPTE 
SUR Toi! 
IMPOSSIBLE 

















ES D MOUSQUETAIRES 


ROCHEFORT ET BONACIEUX SE DEMASQUENT ! 





et. « C'est, répondit 
ai prononcé aucun 

à pas cité le due dé 
intérêts d'une personne Illust 


(3 s 
y fit Rochefort. 
fort content de Vous. Je ne regrette qu'une chose 








, continua Rochefort JL ny a plus u 
nt pter la e Quand 1! appre 
: Bona 
ard — sa coupable maladr 
fit one 


bte cieux était 

allons! dit R > à son tour, ppé d'un ample 
el et ement ï d'une longue épét 

d'Artagnan 

mission de 


jusqu'en Ang 
monde pour nous 
trop 4 


enfin, je vous accor deux semaines 


ÿ 
mort !.. Il y & un quart d' 
‘est arrêté dovant notre 














Iadit qu'ils chovauchaïent depuis l'aube et qu'il fallait leur donner & manger. Nous 
ne sommes que de pauvres gens. Grand-père n'a pu leur offrir qu'une omeletie. 
Alors, le chef — celui qui a perdu son gant — s'esi mis à ricaner. 1] a repoussé 
‘grand-père qui est tombé, et. contournant avec ses hommes notre cabane, ils ont 
enlevé notre chèvre et nos six poules. tout ce que nous possédions ! Esl-ce le coup 
où la douleur? Grand-père st plus relevé. 1 est mort dans mes bras, sans 
prononcer un mot.» 

«/Tonnérte + rugil Enguerrand, Quel est l'odieux personnage qui se permet de 
brulaliser ainsi mes serfu sur mes propres terres. Tu as dit que l'homme avait 
perdu un gant? Où esl ce gant?» 

uLe voici, balbutia l'enfant, en essuyant ses larmes. 

« Len armoiries de Conrad de Sambar! s'exelama le baron. La brute | J'aurais 
dû m'en douter. Sèche tes pleurs. petit. Je vais rentrer le corps de lon aieul dans 
la maisonnetie, ei demain mon chapelain lui donnera une sépulture chrétienne. 
Quant à toi, puisque tu en désormais soul au monde, je lemmène avec moi. Je te 
promets que lu ne maiqueras de rien. Je ne fais. en somme, qu'acquilter une dette 
de famille... »: 

Confié à un des clercs du château. l'enfant s'était vite révélé intelligent, hon- 
nôte et travailleur, Au début, Enguerrand de Villardel ne s'était que soucié per- 
sonnellement de son protégé. Mais peu à peu. à force de le voir s'appliquer à 
déchiffrer d'anciennes chroniques ot à rendre spontanément mille service: 
n'avait pu se défendre de prendre en sympathie cette aimable frimousse, coifiée do 
boulettes blondes, 11 lui avait fait donner des leçons d'escrime et s'amusait qu 
quelois à le hisser aux son destrier : « Allons. Philippe, tiens-toi forme en selle. 





















Passe maintenant au bras mon 6cu… Rogardezle, vous autres! N'atil l'air 
d'un vrai paladin ? ». 
Décidément, co gosse était plein de dispositions. Le seigneur s'y atlachait cha- 





que jour davantage, Le soir, le gamin lui lissit dans quelque beau manuscrit 1 
prouesses d'Huon de Bordoaux ou de Lancelot du Lac. Demeuré veuf jeune et sans 
lo généreux gentilhomme n'était pas sans apprécier le charme de ce petit 
qui paraissait le chétir comme un père. 
À Noël, Philippe avait eu la surprise de trouver étendu sur son lit à côté d'une 
mignonne cotte de mailles, une potite épée et une dague 
à pommeau d'argent. Comme il courait embrasser son 
bienfaiteur, co dernier lui avait dit en souriant : « N'out-il 
pas logique que mon nouveau page porte l'équipement 
de so fonctions ? 
Troise jours plus tard, le château de Villardel s'ap- 
ptétait à fêter l'Epiphanie. Une vieille coutume normande 
voulait que le seigneur de l'endroit conviät les pauvres 
gens des environs à un repas, où le maître de céans par- 
lageait avec eux la traditionnelle galette des rois. Colt 
ann6o-là, une longue cohorte de malheureux 50 présenta 
àla porte du manoir, Il y avait parmi eux des boiteux, 
des avougles, dos bossus. bref une vraie cour des mira- 


clos. 
(Voir suite page 90.) 







































































ILLUSTRE PAR REF 


ETTE révélation causa naturellement aux scouts le 
plus vif désappointement, 

— Ce n'est pas cela qui doit nous faire regretter notre 

bonne action, fit Claude. Le sauvetage de quatre vies ne 

peut un seul instant être mis en balance avec un avantage 


matériel, si important et si légitime soi 





— Et à présent, que comptes-tu faire? questionna Phoque, 

— Rejoindre la mission Blythe, en marchant vers les 
sources du Fitzroy. Avec nos boussoles et notre carte 
aérienne, c'est l'affaire de quelques jours. 

— Va falloir revenir sur nos pas ? 

— Nullement. Nous couperons directement à droite. 
Nous longerons l'autre rive du creek. Il doit, dans les envi 
rons, y avoir un passage entre deux fonds de marais. Puis- 
que ces hommes se trouvaient hier soir de l'autre côté, c'est 
qu'ils avaient pu traverser pas loin d'ici. 


ET que va-t-on faire des quatre types? 


s'enquit Renne, Ils ne m'ont pas l'air 
d'être en état de soutenir une longue mar- 


che... 


— Pourquoi nous embarrasser d'eux, fit 


Claude, Je veux bien leur 
laisser quelques vivres. 
Pour le reste, ils n'auront 
qu'à se débrouiller. S'ils se 
trouvent dans une fichue 
situation, c'est bien eux qui 
l'ont cherchée. J'estime que 
nous avons fait ce que nous 
avons pu. Je ne puis quand 
même pas compromettre le 
salut de tous à cause de ces 
canailles.… 

On regagna done le cam- 
pement, où, après s'être 
ravitaillé, chacun fut heu- 
reux de se reposer un mo- 
ment des dures fatigues de 

_ cette journée. 

— Avant que le soir ne 
tombe, fit Puma, je conseil- 
lerais aux cuistots de ser- 
vice d'aller aux provisions... 
Je pense que le garde-man- 
ger doit être vide. 

— D'accord, acquiesça 
Okapi. Renne, Phoque et 
moi allons faire une petite 
prospection de chasse. Bien 
que le patelin ne m'ait pas 


l'air très giboyeux, on arri- 
vera peut-être à tirer l'un 
ou l'autre oiseau. 

— Demeurez ensemble et 
surtout ne vous égarez pas, 
recommanda le chef de pa- 
trouille. 

Tandis que Puma exami- 
nait sur la carte, avec Gor- 
don et Woorsther, le che- 
min qui restait à parcourir 
pour atteindre la mission, 


UN CAILLOU 


MYSTERIEUX 





les trois chasseurs disparu- 
rent dans les hautes herbes. 
Ils marchaient depuis une 
dizaine de minutes, quand 
soudain Renne fit signe à 
ses compagnons de s'arré- 
ter : 

— Chut! N'avez vous 
rien entendu? Il m'a semblé 
que quelque chose remuait, 


là, devant nous. Apprêtez: 


les carabines.… 

À ce moment, à vingt mè- 
tres environ, les herbes se 
couchèrent, et ils virent une 
sorte de biche qui s'enfuyait 
par bonds successifs, sa 
tête seule surgissant, puis 
disparaissant  alternative- 


ment dans la végétation. 
Trois coups de feu claquè- 
rent, presque ensemble, 

— Je crois bien qu'on l'a 
touchée, lança Renne, en 
galopant vers le point où 













l'animal avait émer- 
gé pour la dernière 
fois. 

— Vite! Accou- 
C'est pas une 





biche. C'est un kangou- 
rou ! 
Tué net, le marsupial 


gisait couché sur le flanc. 
Un peu de sang tachait la 
fourrure grise de son cou. 
Son ‘énorme arrière-train 


musclé se terminait par une 
queue massive presque aussi 
longue que son corps, et 
dont la bête se sert, pour 
s'élancer et bondir, en l'ap- 
puyant sur le sol tel un res- 
sort. 

— Pauvre vieux! soupira 
Okapi en contemplant sa 
victime.  Pardonne-nous.… 
mais nécessité fait loi! 

— Voilà qui nous assure 
quelques solides filets, con- 
stata Phoque. Le tout est de 
ramener cette masse au 
camp! 

L'animal fut ficelé avec 
les las$os que les garçons 
avaient à la ceinture, et, 
faute de pouvoir être porté, 
traïné, non sans peine, jus- 
qu'à la tente. Deux heures 
plus tard, chacun faisait 
honneur à ce repas de 
choix, dont la qualité ne le 
cédait pas à l'abondance. 

Le lendemain matin, pour- 
vus d'une boîte d'allumettes, 
d'un couteau et des restes 
imposants du kangourou, les 
quatre aventuriers étaient 
abandonnés sur place, tan- 
dis que les Chamois repre- 
naient la route, 

Rejoignant le creek à l'en- 
droit où la veille ils avaient 
abattu l'arbre, les scouts 





longérent le marécage vers 
l'est. Finalement, ils trouvè- 
rent un passage, où la séche- 
resse avait rendu praticable 
le sol crevassé. 

— Traversons ici l'ancien 
lit de la rivière, proposa 
Puma. Nous serons peut- 


être bien en peine de le faire plus loin. 

Sur cette rive-là, à perte de vue, 
toute végétation avait été carbonisée 
par le récent feu de brousse. Une fine 
poussière de cendres noires couvrait 
le sol, mais comme il était ferme et 
bien dégagé, on y avançait aussi aisé- 
ment que sur un boulevard. Quelques 
kilomètres plus loin, les traces de l'in- 
cendie s'arrêtaient, et la fameuse 
«herbe à kangourou » reprenait pos- 
session de la savane. La patrouille 
continuait à longer le tracé sinueux 
du creek. Par endroits, celui-ci était 
entièrement à sec; à d'autres, il for- 
mait des chapelets de petits marais 
boueux; à d'autres enfin — là où le 
sol plus imperméable se creusait en 
cuvettes — demeuraient de minuscu- 
les lacs. Il était midi et du haut du 
ciel, le soleil frappait de tout son éclat. 

— Savez-vous ce dont je meurs 
d'envie, fit Jean le Goffic, c'est d'une 
bonne baignade. 

— Excellente idée, approuva Clau- 
de. Je crois que cette mare-ci ne pré- 
sente aucun danger pour piquer une 
tête. Allons! Posez les bagages et 
tous en caleçon! Que les piètres 
nageurs ne s'écartent cependant pas 
du bord. C'est plus prudent, quand 
on ignore le fond.… 

Jim Woorsther ne fut pas le der- 
nier à s'ébattre dans l'agréable frai- 
cheur de l'élément liquide. Phoque 
demeurait immobile, faisant béatement 
la planche à quelques mètres de la rive. 

— Makil cria-t-il bientôt. Cesse 
donc de remuer le fond avec les 
pieds ! Tu provoques des vagues et tu 
fais remonter la vase... C'est igno- 
ble! Je viens d'avaler de la boue à 
cause de toi... Tu n'arrêtes pas? 
Attends donc, sale mioche |... Je vais 
t'en faire boire une tasse à ton tour. 

Et comme il lui galopait après, le 
gamin, en manière de défense, lança 
au gros garçon une motte de terre, 
ramassée à ses pieds. 

— Aie! glapit soudain Phoque. 
T'es pas fou, dis, de me lancer un 
caillou en pleine figure ?.. 

— Je t'ai simplement lancé un peu 
de sable, vieux douillet ! 

— Ben zut! Si t'appelles ça du sable. 

Et le Marseillais ramassa au bord 
de l'eau le projectile, pour le brandir 
comme pièce à conviction. Mais brus- 
quement, il demeura stupéfait et écar- 
quilla les yeux : 

— Oh, ça alors !... V'nez donc voir 
ce curieux caillou... On dirait pres- 
que un bouchon de carafe |... 











LA SEMAINE PROCHAINE : 


DES INDIGENES 
PEU SOCIABLES 


Allo ? Bonjour, Pierre |! As-tu bien com- 


mencé l'année ? 


Magnifiquement, mon 

vieux | Jai profité de 
mes vacances pour compléter mes albums 
de chromos TINTIN. Et toi, où en es-tu dans 
ta collection ? 


N'oubliez pas, les amis, que les collections Aviation 
(origines), Aviation (guerre) et Automobile (origines) 
plètes ! Et bientôt, les dernières séries de la 
collection Marine (origines) seront disponibles elles 
aussi | FAITES COMME PIERRE, COLLECTIONNEZ LES 
SPLENDIDES CHROMOS TINTIN 


VOICI LA LISTE DES CHROMOS TINTIN DISPONIBLES A CE JOUR 


© CHROMOS TINTIN. Séries de 6 remarquables chromos Points 
en couleurs. Par série 100 
Aviation (Origines à 1914), séries 1 à 10 (complet) 
Aviation (Guerre 1939-1445), séries 1 à 10 (complet) 
Automobile (Origines à 1900), séries 1 à 10 (complet) 
Marine (Origines à 1700), séries 1 à 8 
Aérostation, séries 1 et 2. 
Chemin de fer. 


Points 
© DECALCOMANIES TINTIN. 5 carnets différents. Par carnet 50 
© IMAGES «LE ROMAN DU RENARD », 5 séries de 40 images chacune. Par 
série 60 
© IMAGES - CONTES DE PERRAULT ». 8 contes splendides em couleurs. 
4 séries de S0 images chacune. Par série 75 
© PAPIER A LETTRES TINTIN. Pochettes de 10 feuilles et 10 enveloppes 
décorées. Par pochette 100 
© LES CHEFS-D'ŒUVRE DE LA PEINTURE. Fardes de 5 magnifiques 
reproductions de tableaux célèbres, format 21 x 27 cm, avec notice 
explicative. Par série 200 
Primitifs, série 1 (Flamands) 
XVI" siècle. série 1 (Flamands), série 2 (Hollandais) 
XVII siècle, série 1 (Français) 
XIX" siècle, série 1 (Belges), série 2 (François), série 3 (Impression 
nistes) 
© PORTE-MONNAIE TINTIN en plastic «croco » soudé 200 
© PORTEFEUILLE TINTIN en cuiroléine 200 
© PUZZLES TINTIN sur carton spécial, format 18 x 31 cm. Disponibles, les 
modèles : 1) Tintin au Congo. - 2) L'Etoile Mystérieuse. Par puzzle 200 
© PUZZLES TINTIN sur bois, format 22 x 38 cm, Disponibles, les modèles : 
n° 3) Tintin en Amérique. - n° 4) Le Secret de la Licorne, Par puzzle 500 
NOS MAGNIFIQUES ALBUMS 
1. — LES CONTES DE PERRAULT : 50 frs 
2. — AVIATION (Guerre 1999-1945) : 50 frs. 
— AVIATION (Origines à 1914) : 50 fra ou luxe : 60 fra 
— AUTOMOBILE (Origines à 1900) : 50 frs ou luxe; 60 fra, 
— MARINE (Origines à 1700) : 40 {rs ou luxe : 60 frs 
permettent de classer images et chromos et d'en connaître l'histoire passionnanté, 
Ils peuvent être obtenus 
a) au Magasin TINTIN, 24, rue du Lombard, Bruxelles. 
b) franco par poste, contre versement de la somme indiquée ci-dessüf 
au C.GP. 1909.16 de TINTIN-BRUXELLES, 


LES TIMBRES TINTIN SE TROUVENT SUR LES PRODUITS 


ENVOIE TES TIMBRES A TINTIN — SERVICE T. — 24, RUE DU LOMBARD, 
BRUXELLES 


Nnv:ava 
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Blake et Mortimer, trahis par Olrik sont isolés dans une grotfe souterraine. Mortimer est allé explorer un siphon 


| La corde à Éfsanshésiter Blskele coutesuau poing, 
coincer£.llny a ‘plonge à son tour. Mais à sa surprise il trou 


PONT AA ve l'eau du siphon troublée de boue… 


La vue ne porte || |] Soudan i 


‘ape 
qu’à quelques À || vulsivement po 


Dbérer de la co 


ditsinés de centi-] quircoinede, le retientpris 


mêtrEL mais rem 
Fant le long de là 
corde qui lérelie à | 
Son compagnen, À 
Hnage aussi vite 


A au le peu 


Comprenant aurritôt la situa- usant le proferieurà 
tion, Blake, d'un coup de cou- inconscient devant lu 
teau, tranche le filin et. | ramènesainetsauf. 


Un quart d'heure plus tard. Le profeneur 
et le capitaine ontréurri à franchir le riphon 
jar encombre. Puis ayant lant bien que mal, 
fait sécher leur équipement, il s'apprêtent 
PE RE LA MT 


Srereux cours 
dain,se met 





MOuc/que phenomene vor Ji 
Ésnique, rany aucun 
Uoutet ee: 


Tout à été bien ji 

moment où j'ai Jai 

four. Maiys [à boue dé 
des parois et du fond par 
mer passage avait fort un 
Brouillard opaque. 
Per geutre ferme 

tourner enrônd. l'est alor: qui 
(Reef suochée ul 

Mn dE 

1 Yhi'eu chaude 


On Pare tiyarerenvi 
PR RNREEN 
en s'élargissant. 


pe 
Parfait: Allon: 
Je suis tra 








LES NOUVELLES AVENTURES DE POM ET TEDDY AUX INDES 


TEXTES ET DESSINS DE FRANCOIS CRAENHALS 








rque, poursuit nra 
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Inura a inv 











Je regardais seule. MF et la soirée 


LE TALISMAN NOIR 





Pourquel la petite Mais cette scène a enlevé fout Haggy quitte l'atmosphère 
demoiselle avoir peur? enthousiasme au jeune Hindou étouffante de la roulotte 


] 








tourne court. avec Un certain plaisir. 





ment de près le mer 
veilleux travail de Voila, je vais 





ce poignard... lLest déjà tard 





partir. 























= TR 
‘est toi, Teddy ?. Que se passe l'ai entendu du bruit dans la rente 
#-il 2. Te as l'air ennuyé |. de Pom..Je me demande s'il n'est 
pas un peu jaloux des Soins que 

je porte à Bengali 











Quelle n'est pas la surprise de Teddy de voir Tu sais que c'est extraor- 

que si Pom à défoncé la cage de Bengali dinaire cela, Maggy ?. 

c'est pour mieux le réchauffer prés de lui Un dompteur m'à affir 
mé qu'ils ne s'entendräien! 


Des lors l'amitié entre ces deux animaux $f dissem 

blables ne fait que croître si bien qu'à l'encontre 

de toutes les prévisions, Bengali prend rapide 
ment des forces ef du poids. 





Oh, Pom. Quel brave G 
copain fu fais..Et moi 
qui te soupconnais !. 

















Vous m'entraînez -là 
dans une aventure 
extravagante, Aïpur. 





La tournée du cirque se poursuit 
Or ur jour, à Jubbelpore, une lu- 








hauts personnages, les commentaires 


Et pendant que le directeur repoit les deux 
vont Bon train parmi les artistes 














xueuse Voiture pénètre dans l'en- 








Vous serez satis. 
fait ,.Altesse 












Et quel lxe à 


Vous avez -vo 
l'intérieur !. 


la voiture ?. 

















M. de Bonneval» et « Le Puits 






1 para que c'est 
D on/maharadish! 














2 ». 








repas terminé, 






Viteur Prompt comme l'éclair, 
ent solem nt ut Philippe s'était jeté 
gâteau. C'est à ce moment l'arme et son bienfaiteur 

que le baron pénétra dans la salle, porta avec une telle violence, que 
précédé de son petit page Phi. le gamin roula à terre en gémis 


RE tee en D PSNEDur PU | ét ; 
LU Ve Des de ion indie que es vaiets se sai |YAÇANCES À L'OMBRE 
AU RE TRE de ONE LR Dé ae VITER 
Philippe rayonnait dé bonheur enfin le gosse encore éLourdi 
Il se sentait fier de participer au a chute, Le couteau avait dé 
ERA COE IE T Ë 
n'avait que trop connue, Il scru auteur, mals_ s'était neurc 
tait ces visages émaciés, pour brisé sur les mailles serrées du 
OT BE TQTEE 




































+ Qu'on précipite ce chien 
un” Cul de, basse-fosse, 

on. Demain je le 
ice royale pour qu'il soit chà 
tié comme 1 Le Quant à 
poussant un grand sLUI  gêste de tel entont, Je Vous con 

luit L'homme qui fit Vie Ah lever votré verre pour 

mourir krañ-père boire à la santé de Philippe de 

Mais déjà le faux mendlant  Villardel, mon fils adoptif, Votre 
dont les traits se dissimulalent futur suzerain ! 














nés à 
Pen 














ur plaira, eront quand |ls' 
voudront, L suivre les 
spectacles de la télévision, jouer 
aux Cartes Ou rêver s'ils en Ont 














plus astreints 





MONTRES DERNIER LES SGOUTS DETECTIVES EP 


CRI 





es scouts danols vien-[être payés Comme s'ils travail 
nt de réussir un exploit peu [Int 


sçe06#” | uanal. Ts sont venus à bout d' 


mo À Dale da Une machine 



















ovcoy 








A pe 
t Re ii one x amer ul  polyglotte 
dés trafiquants qui se débarrassait Où vient de metti au point, 









HORLOGERIE anglaise Vient 
+ de lancer trois modèles de 
montre nuscules, destinées | Une semaine pour « filer 
aux élégantes d'outre-Manehe, | din. Chaque fois que ce de 
Lu première de ces montres, qui | péné dans 
n'est guère plus grande qu'une 

pièce d'un frane, se porte autour 
de cheville, à l'aide d'une 


aussitôt ses cinq camar 
scouts se rela penda 






























différentes, parmi 
l'arabe, le perse 











chaïnette d'or ou d'argent. La 
deuxième s'inscrit dans 1e Le fuit de duety 
flement circulaire d'une pe texte 





clé, genre «Yale», Quant à la 


troisième, la plus petite de tou- | lex sympathiques scouts, 1 ne 
tes, elle se porte. boucle | fallut que deux jours pour 
d'oreille ! ter Lous les membres de la bande 


LA TOUR EIFFEL À DEARBORN (US. a ) 
SX: 




















UN GRAND DISTRAIT 


ÎLE, géiévre metteur en scène 

d'Hollywood, Cecil B, De Mille, 

est un joueur” invét mais li 

manque souvent de chance. De 

lui arriva de perdre 

d'il avait sur lui. 11 tapa 

du poing sur la table el s'écria 

Jamais plus je ne mettrai les 
pieds dans cette mais 
laquant là 





froid 


Mais, nom d'un chien! mur- 
mura-t-il, j'étais Chez moi ! 


or n re Hein, qu'il est formidable 


Pate ae 8 5 Rose “til ÎLE SUPER-TINTIN 
RO een Ten at re DE 32 PAGES! 


de vin, des bout 





Parles- 





n autour de toi 


de quotidiens franc: 











ner 25 
OUS/ prirent Place Laitour (soûs une: tarte épais s'était L°2 
Ra Dee Une Zeb dune D lonre 1e 
Malle dm eve J'Énguerrand. Sousse main bratr 
rte lent Le die Mere Le iRie ur Dpne 





NOUVELLES EN 


Vér AUX DAT 
ehierophylle vi 
des vertus extraordinaires. De 
vant témoins, 11 er par 
trois boues un no a dérivé » 
de sn Invention; l'odeur parti 











disparut complètement. 





La bêtise et le bruit 
font bon ménage 





N savant japonais, vi 
blir que plus un h 
intelligent, plus il aime le 
et abhorre lé bruit. En général 
l'intelligence va de pair avec une 
certaine nervosité: les cérébraux 
doivent récupérer l'effort intel 
lectuel qu'ils dépensent; les bruits 
les troublent et les fatiguent. Pour 
apprécier le tumulte et s'y com 
plaire, il faut être extrémement 
jeune (ce q 
ment peu intellectuel (ce 
qui ne l'est c ment pas !) 


UNE RICHE FONTAINE 


L se trouve à Gênes une fontaine 
célèbre dans laquelle des mil- 
liers et des milliers de touristes 




















est votre cas) où 

















jettent chaque année quelques 
pièces de monnaie. La tradition 
veut, en effet, que ceux qui ac- 





<omplissent ce rite auront la pos- 
ité de revenir sous les mêmes 
cieux avant leur mort. À l'occa- 
sion d'un grand nettoyage, on a 
recueilli dernièrement plus d'un 








buer cette pêche miraculeuse au 
fonds de secours pour les pauvres 
de la ville. 


MONDIAL 





TROIS MOTS... 


@ A bord du «Blue Bird, 
l'Anglais 










qu'il avait 
Juillet dernier avec #24 

dusqu’ict, een 
w été 








d'accidents graves et 
es fuillit même 
ter lu vie, I y a quelques se- 


jours sur le luc Mead 
nfin pulyvérisé son 














1 et I est probable qu'avant 
ongtemps, il tentera encore 
d'améliorer cette perfor- 





inance. 





UNE FORTUNE QUI 
TOMBE DU CIEL 


UF, brave Anglais de nom de 
Jim Ruff eserenit depuis 1952 
la profession de veilleur de nuit 
dans un établissement de là ban- 
lieue de Londres. Comme tel, il 
Lravaillait de 90 à 100 heures 
Dar semaine au lieu des 5} heures 
réglementaires.  L’ayant appris, 
son syndicat réclama le paiement 
de ces heures "supplémentaires, et 
V'obtint aprés maintes discussions. 
Jim Ruff vient, en effet, de re- 
cevoir un chèque de 1.357 livres, 
2 shillings et 7 ponces (environ 

200.000 francs) 

Cette somme représente, d'après 
là conseil municipal qui l'a payée, 
le montant de «simples heures 
de présence et de sommeil entre 
23 heures et heures Uu matin » 
Pour Jim Ruff, la fortune est 
Wraiment venue ‘en dormant ! 























LA FIAT 





© Un moteur 4 cylindr 








JOURNAUX AMERIGAINS 


A population des Etats-Unis 
croit sans cesse. Il paraitrait 
par conséquent normal que le 
nombre diens augmente 
au même que la_popula- 
tion, 11 n'en est rien. En 1790, 
Hi ÿ avait huit Journaux aux 
Etats-Unis; en 1840, 138 en 1800, 
1667; en 1900, 2190; en 1910. 
Aujourd'hui, ‘chose eu: 
rieuse, 11 n'y en a plus que 1.660. 
Doit-on y voir l'influence de la 
téléviston 7 




















qui le présente à 








KIKI KUMARI, CHAT 


SAUVAGE 





véritable vedotte est sans contredit «Kiki Kumari». Ce chat sau- 


vage est un félin qui vit habituellement dans la jungle indionno. 
n 


vait quinze jours quand il fut adopté au pied du Bhülan, dans 
contreforts de l'Himalaya, par l'exploratrice Gabrielle Bertrand 
xposition. C'est le 
chat sauvage vivant en Europe. 





ul spécimen apphvoisé de 





LA CHASSE AUX 
« TITRES » : 
RESULTATS 


NOMME vous pouvez l'imaginer, notre petit concours «I 
Chasse aux ütres!» a obtenu un énorme succès, Il s'agls- 
sait de rassembler le plus grand nombre possible de titres 
«Tintin» à découper sur la couverture. C'est par milliers et 
fllers que ces petits titres nous sont parvenus, Bravo 4 Lous 
ceux et celles qui se sont distingués dans cette compétition, 
Et maintenant, voici les résultats : 




















































GAGNE UN VELO A MO- berg: Warnotte Noël, de 
TEUR QUICKLY (NSUD: Liège: Gérard André. dé Ha 
Van Besbcke Marletie, dé  bayla-Neuve (Prov. Lux.) 
Lebeke ne 

GAGNENT UN VELO AJAX  SAGÉLECTION DU LOM: 
TPE TINTIN: Evrard Jean, GOM Ler 00 auiounts oui 
de Uccle, et Heyvaer! nous ont envoyé le plus 

GAGNENT UNE MONTRE  £rand nombre de titi 
HELVA TYPE TINTIN: De À tous no vives félicita- 
Backer Henri, de Koëkel  Uons! 

[ 
DROLE D'ENSEIGNE 

Thilhcot- B N écrivain français de passage 

au Sénégal (Afrique) à dé- 
K, couvert avec stupeur sur la case 











SOLUTIONS DE LA PAGE 7 


ETES-VOUS PONGTUELS? 


10 OUI 
avaler un 
jeune age! 
tainement intéressé À vous. 
faut, fous ceux qui vous ntou 
doivent être ravis de pouvoir co! 
ter sur votre précision, Vous feriez 
un_ militaire remarquable 
7 à 9 OUI; © 
faible pour votre 


Ma parole, Vous avez dû 
chronomètre dans votre 
se-lût cer 

















vous avez un 
, Où VOUS faites 
parloïs à la dérnièré migute un tra 
vail toujours remis; ou bien encore 
vous ne prévoyez pas (oujours un 
embouteillage, un pneu erévé, que 
sais-je ‘encore ? 
Ne vous faites p 


4 à 6 OÙr 
désirer ainsi. On a plaisiià revoir 


le joli bout de votre nez, Voyons ! 

















0 à 3 OUI: Vous avézpoublié le 
lièvre de la fable. Parti ne retar 
Vous compfez sur un: miracle oi 












ver à 1 





C'est contraire 
En Courant COMME. Un 
vous ar vous 

er us ne changez 
verrez les vôtres se Taser 
mauvais points vous lalssent 
froid ? Den ve bon 

et. consullez-la à Temps! 


CHARADES 
Tambourin_(Taon = B 


Boussole (Boue-Soi). 
Miriton (Mire = Li 














Le Rhin) 
= Tiiôn) 
LE POIAGER EN IMAGES 













































d'un indigène cette pancarte : OP- | POIREAU (Poire - 0) 
TICIEN EBENISTE. Fort intri SIL (Paire ne te) 
ué — on le serait à moins = | ÉCHALOTE Ce = Chat Loi) 
“ Fe OSTEIE mou FOIS (Poids) 
notre écrivain entra et découvrit 
que cet artisan fabriquait tout sim. REBUS 
Ls chéssls gour laceme | LUn enc vlés/ne (OM dtbout 
plement des châssis pour lucarne | {Use vide ne lient pas debout. 
{œil de bœuf) ! de pat d'au - boue) 
Lhebdemadaire TINTIN enr Guité pur es Edidous. au Dont, 
2 orae du Lombard, Brüxenes. CUP. 0010 en 10 A 
Edifeur-Dirccteur » Raymond Leblanc, 8. avenue Istdote OEM Brue 
actes, Rédacteur en chefs André. Fermer. —— fmpreaslon él 
Les ‘imprmertes € Van Cortenbergh. 200A2 vente” Van” VUE. 
qui a fait sou preuves et Forest-Bruselles, -— Régie Pubicialré : POBLEART 
qui ne compte plus ses succès. © Carrosserié à Etranger et Congo belges 10 Fe Canada ? 19 cents. 
sructure porlante 4 places, 4 portières. @ Boite à TINTIN. DANS LE, MONDE 
© Accélérations fulgurantes. @ Consom Feue + DARGAUD SA 00 Chile  Panixe 
litres aux 100 km. @ Vitesse de pointe Sue à INTERPRESS S, À. l, ue Deau-Sgourr Lauset. 
plus de 115 km/houre. Hollande : OH RAAT, Singel 49. Dolto 
Canade : 90 à Montréal 31 (Qué 
Nañe — : PERIODICI VALLARDI, Viale Montello, 16, Milan 
ABONNEMENTS 
Etranger 
ELEGANTE - NERVEUSE - ROBUSTE Bclkique et Congo belge Canada 
: De Née pe 5200 
C'est une voiture jeune pour les jeunes ! 180— F — F $ 400 
BE MF À ro 














Promise a Pompon 


PAR Crquée 


AIS POMPON, à POMPON Tu MAS PROMIS DE_ BIEN 
JE Vie DE ñ GARDER LA POSE. 
COMMENCER ! 

OUI MAIS 
AUSSI 
2 
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MAIS JE SERA! À ENFIN, POMPON/QUE M'IMPORTE| 

AFFREUSE /ATTENDS| LE VENT LORSQUE JE SUIS DANS) 
Qu BV US LE FEU DE L'INSPIRATION É74 


06 


























